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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 02/02/2018         5 452,29
DOW JONES 02/02/2018      26 136,67 

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,2459                 1USD = 526,492 1 USD 544,920                                                        
1,5348                 1CAD = 427,389       1 CAD                455,661    

136,6200                 1JPY  = 4,801 100 JPY 504,115
0,8752                 1GBP = 746,494 1 GBP 786,399
1,1603                 1CHF = 565,334 100 CHF 59 671,40
14,8245                 1ZAR = 44,248 100 ZAR 4 601,27
11,3838                 1MAD =                           57,622 1 MAD                   60,25
7,8451                 1CNY = 83,614 1CNY 86,12

121,1400                 1KES = 5,415 1KES 5,58
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
02 Février 2018: 69,52

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 02/02/2018

DANS la perspective del'exploitation du gisementde fer de Milingui, dans laprovince de la Nyanga,l'Etat gabonais, représentépar son ministre desMines, Christian Magna-gna, a procédé hier, à Li-breville, à la signature d'unaccord-cadre avec Havilahconsolidated ressources,une entreprise de droit ga-bonais dont la maison-mère est basée en Afriquedu sud. Ce gisement de fer, situéprès de Tchibanga, est ledeuxième du genre duGabon après celui de Bé-linga. Il regorge également

d'autres ressources mi-nières tels que le cuivre,l'or, le diamant, etc.Connues depuis la fin desannées 1950, ces réservessont de 135 millions detonnes, dont 18 millions deDSO, un minerai de fer dehaute teneur dans la sous-région. Ce projet entre donc endroite ligne du Plan de re-lance économique duGabon, mis en place par lesplus hautes autorités. Il en-gage désormais les diffé-rentes parties au respectdudit accord. Le coût duprojet se chiffre à plus de600 milliards de francs. Le partenariat noué avecHavilah consolidated res-sources a été salué par leministre des Mines, Chris-tian Magnagna. « L'accord

qu'on vient de signer parti-
cipe à l'aboutissement
d'une longue négociation
avec l'opérateur écono-
mique. Celui-ci permet donc

d'engager définitivement
l'exploitation du gisement
de Milingui. Ce sont un véri-
table chantier, 40 ans d'ex-
ploitation d'économie

minière dans la zone de la
Nyanga et plus de 500 em-
plois en faveur de la jeu-
nesse gabonaise», a-t-ildéclaré. Non sans relever que cetaccord fixe des modalitésd'exécution, le potentiel,les réserves, dont le but estaussi de valoriser ce gise-ment. « A la faveur de ce
premier gisement, le Gabon
va désormais compter un
volet dans la diversification
de son économie. La filière
fer est en marche. Nous al-
lons bientôt sortir du fer au
Gabon. Sur ce projet, vous
pouvez compter sur le gou-
vernement et l'administra-
tion du ministère des Mines
pour faire en sorte que cet
accord-cadre soit vivant.
Car, c'est notre responsabi-
lité que d'accompagner

l'exécution de celui-ci et
veiller à ce que les engage-
ment pris soient clairement
transparents, communiqués
et qu'ils participent à un
meilleur bien-être du
Gabon», a indiqué le mem-bre du gouvernement.Se réjouissant à son tour del'opportunité qui leur estofferte, le Pr Baojin Zhao,président de Havilahconsolidated ressources aexprimé sa volonté demener à bien ce projet. «
C'est un projet sur lequel
nous menons des études de-
puis quelques années et
nous pensons que nous
sommes désormais prêts à
l'engager sur tous ces diffé-
rents aspects», a conclul'opérateur économique.

Le Gabon signe un accord-cadre avec l'entreprise Havilah
consolidated 

Fer/Exploitation du gisement de Milingui

COE
Libreville/Gabon

L'Etat gabonais, représenté par son ministre des
Mines, Christian Magnagna (g), paraphant l'accord-
cadre avec le Pr Baojin Zhao, président de Havilah

Consolidated Ressources.
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LA création d’un Fonds degarantie destiné au Petiteset moyennes entreprises(PME) est en marche. En effet, jeudi dernier, uneréunion préparatoire s'esttenue à l'immeubleArambo, en présence desministres Régis Immon-gault de l'Economie, Jean-Fidèle Otandault duBudget, Biendi Maganga-Moussavou des PME,    Ma-deleine Berre pour leCommerce et la Promotion

des investissements, ainsique plusieurs potentiels in-vestisseurs du secteur de lafinance et des assurances.  L'objectif de cette rencon-tre était, entre autres, detrouver des mécanismespouvant aboutir à la miseen place de ce fonds quisera une véritable bouéede sauvetage pour les PME. Ensemble, les acteurs clésde ce système ont étudiéles contours de la mise enplace de cet outil, consi-déré également comme unlevier important de créa-tion de richesse, d’emplois.Les uns et les autres comp- tent sur le secteur bancaireet les institutions de micro-finance pour sa réalisation. « Cette réunion est l'occa-
sion d'avoir des points de
vue convergents sur la ques-

tion de la mise en place de
ce fonds. A cet effet, des as-
sureurs pourraient voir
comment diversifier leurs
placements, conformément
à l'application du Code des
assurances Cima. Pour les
banques, c’est un outil qui
devrait renforcer leur
confort dans l’accompagne-
ment des dossiers qui man-
quent souvent de garantie.
Mais aussi apporter une
meilleure connaissance du
risque PME», a expliquéBiendi Maganga-Moussa-vou. Le ministre des PME apoursuivi: « c’est une op-

portunité de voir accroître
leurs contributions au PIB
et, donc, de contribuer for-
tement à la croissance de ce
pays.» Dernière réaction, celle duresponsable activité exper-tise à l’international deBipfrance, Vindent diBetta: « un fonds de garan-
tie se doit d’avoir une excel-
lente gouvernance, une très
bonne maîtrise du risque,
tout en sachant bien tra-
vailler avec les institutions
de micro crédit, les banques,
et être en capacité de payer
le banquier en cas de
contentieux.»

Vers la mise en place d’un Fonds de garantie pour les PME
Petites et moyennes entreprises

R.H.A
Libreville/Gabon

Le ministre des PME Biendi Maganga Moussavou (c),
entouré de ses collègues du Bugdet et de la Promo-

tion des investissements privés.
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LE 8 décembre 2017, à Jo-hannesburg, en Afrique duSud, les mini entrepre-neurs du lycée PaulEmane-Eyeghe de Libre-ville, avec leur projet (Re-cycling industry), dédié à lafabrication de poufs faits àbase de bouteilles de la So-ciété des brasseries duGabon (Sobraga) recyclées,remportaient la "Competi-tion of Year", destinée àcultiver l’esprit d’entre-prise chez les jeunes. 

Deux mois plus tard, nosjeunes ambassadeurs ontété reçus, le 30 janvier der-nier, par le directeur géné-ral de Sobraga, FabriceBonatti. Occasion pour lesresponsables de la mini-entreprise de présenter ànouveau leur produit etstratégie de développe-ment. Cette initiative a étésaluée par le DG de So-braga, tant elle permet lacréation de valeurs pour dejeunes entrepreneurs ga-bonais, en proposant unesolution à la dégradationde notre environnementpar des emballages de

boissons en plastique.Tout au long de leurséchanges, de nombreusespistes de développementont été abordées, afin depermettre aux jeunes en-trepreneurs de donner unedimension industrielle àleur activité, conditionpour que celle-ci impacteréellement et durablementla préservation environne-mentale.Pour accompagner cettejeune entreprise, M. Bo-natti a annoncé une com-mande de 100 fauteuils,ainsi que la prise en chargedes équipements de cou-

ture professionnels quipermettront à Recycling in-dustry de produire davan-tage, de meilleure qualitéet à moindre coût. La So-braga s'est également en-gagée à suivre etaccompagner l'évolutionde la mini entreprise, dontles activités s'accordentparfaitement avec les va-leurs de responsabilité del'entreprise, devenue au fildes années un acteur ré-gional de référence dans lemanagement de la qualité,la capacité d'innovation etl'engagement citoyen.

Sobraga va accompagner les jeunes lauréats 
Mini entrepreneurs du lycée Paul Emane-Eyeghe/ Deux mois après leur sacre en Afrique du sud 

W.N.
Libreville/Gabon

Le DG de Sobraga Fabrice Bonatti en compagnie
des jeunes entrepreneurs d'Oloumi. 
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